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Les voeux du maire, 
le 11 janvier.

2020, l’année des concrétisations

Bruno Almoric au cours de la
présentation de ses voeux

Les Montbouchérois étaient
encore très nombreux

Jean-Marie Tibériot récom-
pensé pour son investissement
dans la commune.

L’année 2020 verra se concrétiser un certain nombre de projets, à commencer
par la maison médicale. C’est une grande satisfaction, je suppose ?
Bruno Almoric : « C’est en effet l’un des plus beaux et importants projets que nous ayons
porté. Les équipes médicale et para-médicale emménageront en avril prochain. Puis il
restera quelques mois de chantier pour achever les 12 logements séniors. 
Enfin le bâtiment abritant trois nouveaux commerces verra le jour avant l’été. La maison
médicale sera financée par des subventions et par la location des professionnels de
santé ».

Autre chantier qui devient opérationnel : le parc photovoltaïque. Montboucher
prend toute sa place dans le développement durable...
Bruno Almoric : « Ce n’est pas un effet de mode mais bien parce que je crois au déve-
loppement durable. Depuis trois ans, la commune a conclu un marché avec la société
Engie qui a investi 3 millions d’euros pour aménager un parc photovoltaïque de 5 hec-
tares. Il alimentera en électricité ou en chauffage l’équivalent de 2200 personnes, soit
presque la totalité de notre commune. Un parcours de santé sera également réalisé tout
autour du site entre les tennis et l’ancienne carrière ».

La RD 540 attire aussi l’attention. Qu’y a t-il de prévu en 2020 ?
Bruno Almoric : « La commune prendra le relais du département avec l’aménagement
d’un trottoir le long de la D 540 (en partie nord de la route entre les ronds-points du Béal
et de la station Avia). Des espaces verts entre ce trottoir et la route seront créés. 
Ces travaux donneront aussi l’occasion de reprendre les différents réseaux secs et
humides et d’installer un nouvel éclairage public. Le coût d’ensemble des travaux est de
730 000 euros H T financés en partie par le Département, la Région et l’Etat ».

Pouvez-vous nous préciser en quoi consistera en 2020 Ia seconde phase du
centre ancien ?
Bruno Almoric : « Nous embellirons la place St Blaise, créerons un petit jardin public à
l’est de l’église et solidifierons une partie des remparts, le long de la D 169. 400 000
euros H T (subventions du Département, de la Région et de l’Etat) seront débloqués pour
cette seconde phase » .

Poursuivrez-vous l’installation de caméras de vidéo protection ?
Bruno Almoric : « Oui en sachant pertinemment bien qu’elles ne règlent pas tous les pro-
blèmes de délinquance à elles seules. Pour autant, il est indispensable de sécuriser un
certain nombre de lieux autour de structures de la petite enfance ou dans des endroits
isolés ».

Vous représenterez-vous lors des municipales de mars prochain ?
Bruno Almoric : « Oui je solliciterai le 15 mars prochain les suffrages des
Montbouchérois. Cette décision a été prise depuis quelques mois déjà. Comme lors des
trois mandats précédents, l’équipe sera renouvelée d’environ un tiers ».

Bruno Almoric, maire de Montboucher, évoque l’année 
2020  à travers cinq réalisations d’importance.

« Dans cette société où prédomine un climat
de suspicion, je souhaite à chacune et à
chacun des Montbouchérois de retrouver la
confiance, non pas naïve ou aveugle, mais
une confiance permettant de vivre sereine-
ment dans notre beau village de
Montboucher. Avec la meilleure santé possi-
ble aux 2 342 habitants de notre commune ».

Bruno Almoric
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Docteurs Julien Hovaere (généraliste), Alex Noël (généraliste) et Sophie
Bernasconi (psychiatre) : ils exercaient auparavant dans l’ancienne
cantine (voir présentation dans la lettre d’infos n°12 de novembre 2018).

Roxane Noël (diététicienne-nutritionniste) : elle débute sa carrière à la
maison médicale.

Fabienne Voiseux (orthophoniste) : rééducation du langage et des fonc-
tions cognitives chez l’adulte, l'adolescent et l’enfant. 
Elle exerce depuis 25 ans.

Cabinet Boutier-orthopédie : Carine Potier et Nadia Boutlioua sont spé-
cialisées en podologie sportive, posturologie et dans la réalisation d’or-
thèses thermoformées sur mesure.

Anne Bonneau (osthéopathe) : elle a débuté sa carrière en 2003 comme
masseur kinésithérapeute avant de bifurquer sur l’ostéopathie.

Christophe Clauzel (masseur kinésithérapeute) : il exerce depuis 1995.

Les cabinets d’infirmiers (Valérie Thiant et Agnès Charaix - Nicolas
Terpan et Marjolaine Guillon) : ils exerçaient auparavant au 55 rue des
frères Lumière.

Les professionnels  présents

Vers la création 
d’une bibliothèque ? 

Les derniers mois de travaux
avant l’ouverture annoncée pour
le printemps.

La vidéo protection poursuit son déploiement

Maison médicale : l’offre de soins s’élargit
Au début du printemps prochain, les pro-
fessionnels de santé prendront posse-
ssion de la maison médicale, 290 A rue St
Martin. Une structure attendue qui répon-
dra aux besoins de soins des
Montbouchérois.

Une bibliothèque à Montboucher ?
C’est l’idée que caresse Christine
Millebergue, ancienne ensei-
gnante, arguant du fait que « se
rendre à la médiathèque de
Montélimar n’est pas toujours
facile pour les mamans sans voi-
tures ou les personnes âgées ». 
La municipalité n’y est pas oppo-
sée. Un petit groupe de travail
composé de Christine Mille-
bergue, Anne Avrila, Frédéric
Bagnol, Jessica Chabaud et
Marjolaine Castro travaille sur la
question. 
La bibliothèque pourrait s’implan-
ter à l’ancienne cantine occupée
jusqu’en mars 2020 par l’équipe
médicale. Les initiateurs du projet
lancent un appel aux dons de
livres (récents et en bon état, ni
abîmés, ni déchirés). Ils sont éga-
lement à la recherche de chauf-
feuses, de fauteuils, petites tables
et d’étagères. Le groupe souhai-
tant s’élargir, tout bénévole est
aussi le bienvenu.
Contact : Christine Millebergue au
06 30 40 83 73

L’association de soutien au téléthon de
Montboucher a le sourire. En effet, la fête
du téléthon sur la commune a été un franc
succès. Avec un record à la clef puisque 
4 801 euros ont été récoltés. 
Voilà de quoi réjouir les bénévoles de l’as-
sociation qui se sont investis dans l’orga-
nisation d’animations toujours placées
sous le signe de la bonne humeur et de la
convivialité.

Téléthon 2019 : 
record battu !

Même si elles ne résolvent pas tous les pro-
blèmes, les caméras de vidéo protection obtien-
nent des résultats tangibles comme le rappelle
Raymond D’Haillecourt, adjoint chargé de cette
question à la mairie de Montboucher : « Outre le
fait que ces caméras ont pu jouer un rôle dans le
dénouement de quelques affaires, elles ont aussi
une fonction préventive. Je prendrai pour exemple
la place Marc Jacquier où les vols ou le bris de
voitures sont en très nette régression depuis l’ins-
tallation de caméras. Il y a aussi globalement sur
la commune beaucoup moins d’arrachages de
poteaux, de dégradations de murets ou de bacs
semi enterrés ». Mais tient à rappeler l’élu, « il y a
bon nombre de communes qui sont plus impactées
que nous par la délinquance. Nous agissons en
prévention ».
En 2019, deux nouveaux lieux ont été équipés. Au
cimetière avec deux caméras (une VPI-
Visualisation plaques d’immatriculation- et une
caméra de vue générale) et à l’entrée et à la sor-
tie du golf avec deux VPI. Le budget consacré a été
d’environ 30 000 euros.
En 2020, la mairie de Montboucher poursuit donc
son déploiement de caméras de vidéo protection
entamé en 2017. Deux caméras seront installées
sur la place des Résistants dont une dite multi 

capteurs avec la possibilité d’angles et d’objectifs
différents. Trois autres équiperont le futur rond-
point du Béal. Enfin deux caméras seront dispo-
sées au croisement du chemin de Margerie et du
chemin de Petit Bois : « Ce secteur, particulière-
ment au lotissement la Clairière, avait été le théâ-
tre de plusieurs cambriolages au cours de l’année
2019 » précise Raymond D’Haillecourt. Au total,
entre 30000 et 35000 euros pourraient être déblo-
qués.
En fin d’année 2020, 28 caméras auront été ainsi
déployées sur la commune.
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« PAGE D’HISTOIRE » 
propose de revenir sur un
lieu,  un événement ou sur

une personnalité qui 
a marqué l’histoire de

notre commune. 

repas maison confectionnés par une cuisi-
nière puis les ramenait au réfectoire de
l’école. A l’époque déjà, les enfants béné-
ficiaient de classes découverte plutôt
orientées vers la nature et la musique.
Nelly Fabre qui a achevé sa carrière en
1987 a vécu le dernier transfert de l’école
avec l’édification en 1985 du groupe sco-
laire actuel, « Hubert Reeves », rue des
Frères Lumière. Il a connu une extension
en 2007 avec la création de 4 nouvelles
classes primaire, d’un groupe sanitaire,
d’un bureau pour la direction et d’un local
de réserve. Les effectifs y sont constants.
A la rentrée 2019-2020, le groupe scolaire
comptait 82 élèves en maternelle et 160
en élémentaire. 

À bonne
école

   
   

Que de tableaux blanchis, de cours dispen-
sés entre 1875, date de la construction près
de l’église de la première école (de filles)
jusqu’à nos jours. De fait, l’école de
Montboucher n’a cessé de migrer. Une
école de garçons est construite en 1881.
Neuf ans plus tard, filles et garçons fusion-
nent dans un même lieu, actuellement
occupé par la mairie et la salle des fêtes.
C’est là que Nelly Fabre, institutrice et
directrice,  débutera sa carrière en 1961. 
« Il y avait à l’époque environ 80 élèves réu-
nies dans 3 classes. Chaque classe dispo-
sait d’un poêle à mazout que le garde acti-
vait tous les matins avant l’entrée en
classe. Mais il fallait attendre 10h du matin
pour qu’il fasse bon dans les pièces, Et
encore pouvions-nous nous estimer heu-
reux car d’autres écoles fonctionnaient
encore aux bûches » se remémore-t-elle.
De même, fallait-il braver le mauvais
temps, les toilettes étant à l’extérieur. 
Nelly Fabre se souvient également « de
vastes classes avec des vues très agréa-
bles sur le Vercors et sur le village ». Quant
à la restauration, quelqu’un se rendait tous
les jours à Puygiron où l’attendaient des 

Inscriptions sur 
les listes électorales 
jusqu’au 7 février

EN ETAT DE CATASTROPHE  NATURELLE
Le séisme de magnitude 5,2 qui s’est produit le 11 novembre dernier
près du Teil a eu des conséquences sur notre commune. Sur les
bâtiments publics tout d’abord  avec des fissures apparues en mai-
rie, à l’église et à la chapelle St Blaise. Dans les habitations pri-
vées ensuite : 118 dossiers de particuliers ont été montés. Face à
ces constats et à la demande  de la mairie, l’Etat  a classé la com-
mune en état de catastrophe naturelle, ce qui facilitera les
démarches auprès des assurances.

EN DIRECT DE LA MAIRIE
Site de la mairie :
www.montboucher-sur-jabron.fr
Inscription news letter :
communication.montboucher@
gmail.com
Page facebook :
www.facebook.com/montbouchersurjabron

Les enfants de CP, le 31 janvier
1985 jour du déménagement vers
l’école actuelle

En vue des élections munici-
pales qui se tiendront les 15 et
22 mars 2020, il est désormais
possible d’effectuer en ligne
les démarches pour s’inscrire
sur les listes électorales. 
Lien : service-public.fr 
La date limite est fixée au 7
février 2020. 
Ces changements s’inscrivent
dans le cadre de la mise en
place du répertoire électoral
unique.

Une nouvelle 
association 
pour les amis 
des félins.

Chats : nouvelle campagne 
de stérilisation

Le bilan est bon : la campagne de stérilisation des
chats errants s’est soldée par la stérilisation de
20 chats (12 femelles et 8 mâles) entre le 16 mai
et le 16 décembre. Une nouvelle campagne aura
lieu en 2020 avec un nouveau partenaire, l’asso-
ciation Montboud’Chat, récemment créée autour
d’Anne Avrila, Brigitte Doutreluingne et Aurélia
Victor, qui prend la succession du Félin Sauzillard.
L’objectif reste le même : la stérilisation de 20
chats. 
Rappelons que ces campagnes sont rendues pos-
sibles grâce à une convention passée entre la
mairie et la fondation 30 millions d’amis, aux
bénévoles qui ont participé aux trappages et aux
vétérinaires partenaires.
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Créée en 1947, la distillerie Raoul Duffez n’a
cessé de se transmettre de génération en
génération. Actuellement gérant de la
société, Gérald Roussin est d’ailleurs en
train de passer la main à son fils,
Anthony. 
Cette pérennité familiale est sans
doute une des clefs du succès de la
distillerie dont le siège se trouve à
Montségur-sur-Lauzon. Mais depuis
2016, elle a une nouvelle corde à son
arc avec l’émergence d’un site à
Montboucher : « Nous avons totalement
rénové l’ancienne distillerie, chemin de
Flachère, qui appartenait à M Grel avec notamment
l’installation de condensateurs évaporatifs. C’est ce
qui se fait de mieux en matière de distillation et cette technique
permet une importante baisse de la consommation d’énergie » fait
observer Gérald Roussin. Le responsable de la distillerie tient au pas-
sage à louer « la réactivité et l’énergie déployées par les élus de
Montboucher pour faciliter notre implantation ».  
Montboucher n’a pas été choisi par hasard : sur la plaine de Montélimar,
la conversion d’agriculteurs vers la production de lavande et lavandin
bat son plein : « Ces cultures nécessitent très peu d’eau, d’intrants et de

labourage. Autant d’arguments qui plaident en leur
faveur. C’est vraiment un marché porteur. Et le
fait de disposer d’une distillerie à proximité
est un vrai plus » précise Gérald Roussin.
Pour compléter son implantation, la distil-
lerie Duffez a pour projet d’ouvrir une
petite unité dans le Vaucluse.
Au total, ce sont une cinquantaine d’ex-
ploitants qui viennent livrer leurs produc-
tions à la distillerie de Montboucher
employant, de juin à août, 2 à 3 temps plein

selon les besoins. La lavande, le lavandin, le
cade et le cyprès sont les essences les plus

produites. Avec une part de 20 % bio, tendance à
la hausse : « Les sociétés de cosmétique, de parfume-

rie ou de parapharmacie à qui nous vendons nos huiles
essentielles en sont de plus en plus demandeuses. Elles relaient

l’engouement des consommateurs pour les produits naturels » affirme
Gérald Roussin. Au-delà de sa propre activité, Gérald Roussin pointe
également tous les bienfaits touristiques des champs de lavande sur le
bassin montilien : « Les gens sont attirés par leur esthétique. Le bleu
lavande séduit. Ce peut être un vrai attrait, au même titre que le nougat,
pour inciter les touristes à s’arrêter encore d’avantage dans la région » 
Pour en savoir plus : distillerieduffez.fr

d’entrepreneur

Portrait
Le quatorzième volet de

cette rubrique est consacré 
à la distillerie Duffez installée
à Montboucher depuis 2016 

r endez -vous  

Les
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Samedi 15 février : « Au voleur »,
spectacle de marionnettes proposé
par le Sou des Ecoles à 14h30 et 17h
à la salle des fêtes.
Dimanche 16 février : vide tiroirs loi-
sirs créatifs de 10h à 17h à la MJC
organisé par la MJC.
Samedi 14 mars : balade-nettoyage
« Devenez des super héros ! ».
Rendez-vous à 14h à l’espace de
verdure. Organisé par la média-
thèque de Montélimar Agglo avec le
collectif nature  dans le cadre du
festival Itinérances.
Dimanches 15 et 22 mars : élections
municipales à la salle des fêtes.
Samedi 4 avril : chasse aux oeufs,
espace de verdure, le matin, organi-
sée par le Sou des Ecoles.
Dimanche 26 avril : vide grenier
dans le vieux village organisé par le
Comité des Fêtes.
Du mercredi 22 avril au samedi 9
mai : tournoi open adultes dames et
hommes organisé par le Tennis Club
de Montboucher.

Au bonheur des anciens

DistillerieDistillerie
DuffezDuffez

La municipalité n’oublie jamais ses
anciens à l’occasion des fêtes de fin
d’année. Ainsi le 6 décembre, un colis
de Noël (bouteille de vin, cake, foie
gras, boîte à sucre à l’effigie de
Montboucher, pâtes de fruits maison)
a été distribué par Christiane Chaix à
environ 70 personnes.
Autre rendez-vous incontournable : le
repas offert par la commune et orga-
nisé par le comité des fêtes. Il a eu
lieu le 19 janvier dernier à la salle des
fêtes et a réuni 123 personnes :« Nous
apportons toujours un soin particulier
à ces moments de convivialité »,
assure Raymond d’Haillecourt, adjoint
aux associations et président du
comité des fêtes : qualité du repas
concocté par la maison Merlet, trai-
teur à Montélimar, animation musi-
cale « Love and live » et ses deux
artistes talentueux de Montboucher.
La commune y consacre un budget de
4 000 euros.
Rappelons que les personnes de plus
de 65 ans sont conviées au repas sur
inscription préalable. Les personnes
de plus de 80 ans ont le choix entre le
repas et le colis.

Une partie des bénéficiaires
du colis de Noël en 2019

Le repas des ainés, toujours
ponctué de danses...
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